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Aviron : L'aviron caennais rame toujours dans le bo n sens 

 
Le quatre de couple junior garçons de la SNCC, tout frais vice-champion de France. Florent Meslé. 

Championnats de France. Objectif rempli pour les ra meurs caennais qui terminent en beauté une 
saison ponctuée par plusieurs médailles nationales.  

Plus ancienne association sportive de Caen, la Société Nautique Caen Calvados (SNCC) a été fondée en 
1883 : 128 ans après, ses rameurs s'évertuent toujours à la représenter dignement lors des compétitions 
nationales. Et des seniors aux plus jeunes, tout le monde fait le boulot ! Après la médaille de bronze 
ramenée des championnats de France Elite par Camille Leclerc et Delphine Cavoit en deux de couple, ce 
sont les cadettes Marie Lory et Léa Chatel qui sont devenues vice-championnes de France le week-end 
dernier à Vichy, bien imitées par le quatuor junior Juin-Thomas-Tatari-Delpierre pour leur première année à 
ce niveau. 

Un recrutement difficile 

« C'est une grosse satisfaction. On finit la saison  sur 3 médailles et 7 finales nationales. C'est 
important pour le club » , savourent les entraîneurs Matthieu Chapron et Ikhlef Morvan. Cerise sur le 
bateau avec la sélection de Camille Leclerc pour les Mondiaux à Amsterdam fin juillet. Plutôt encourageant 
pour un club actuellement classé 16e dans la hiérarchie nationale. Bien qu'handicapée dès le début de 
l'année par l'arrêt de 4 rameuses championnes de France, la SNCC espère d'ailleurs « rester dans les 20 
meilleurs français à l'issue des bilans de cette sa ison » , selon son président, Daniel Transon. 

Car la vie de l'aviron caennais n'est pas toujours un long fleuve tranquille. Fort de près de 400 licenciés et 
malgré ses moyens financiers et humains, le club peine parfois à attirer de nouvelles têtes, notamment dans 
les catégories jeunes. « Ce n'est pas évident de recruter à Caen, surtout pour un sport exigeant. Dans 
d'autres villes comme Verdun ou Avignon, où la conc urrence d'autres disciplines est moins forte, 
c'est le sport numéro 1. Ici, il faut des jeunes po ur se projeter dans l'avenir. La difficulté est de les 
faire venir car après on sait les garder »,  explique Daniel Transon. 

Les récentes performances de la SNCC pourraient l'aider. Le mois Portes Ouvertes organisé en septembre, 
avec des essais gratuits pour les 12-15 ans, aussi. En attendant, la SNCC a fini de très belle manière sa 
saison, une de plus. Et, à 128 ans, la doyenne a encore de beaux jours devant elle... 


